Shoftim [Juges]

Il abaisse l’un et élève l’autre

1) « Juges et officiers tu devras assigner » Dans ce commandement, Il ordonne d’assigner des juges et des policiers comme il est écrit « Mais Dieu est le juge, Il abaisse l’un et élève l’autre. » Il en est ainsi parce que le compte de Mem (quarante) est Youd [Youd-Vav-Dalet] dont la somme est vingt. Après, « Dieu est le juge ». Il abaisse l’un – Hey-Hey de HaVaYaH – et élève un autre – Vav-Vav de HaVaYaH.

La sentence est dans trois lignes qui servent comme une. La ligne droite penche vers Hessed, et juge le monde avec Hessed [miséricorde]. La ligne gauche penche vers les Dinim [jugements] et juge le monde en Din [jugement]. La ligne médiane détermine entre elles et fait vivre l’illumination des deux. Cependant, elle abaisse l’illumination de la gauche afin qu’elle ne brille que de bas en haut. A ce moment, il n’y a pas de Dinim en elle, et Il élève l’illumination de la droite afin qu’elle brille de haut en bas ce qui est la lumière de GAR.
Il est écrit « Mais Dieu est le Juge. » Ki [mais] est Mem (quarante) puisque le mot Ki est quarante en Guématrie, puisque la somme de Youd [Youd-Vav-Dalet] est vingt car la lettre du mot Ki dans sa totalité, signifiant Youd est vingt en Guématrie. Et avec le Khaf du mot Ki, c’est quarante en Guématrie. Mem indique la ligne gauche, Hessed. Après la ligne droite – est suggérée dans le mot Ki – juge, Dieu juge, c’est-à-dire la ligne gauche.

La ligne droite, Ki, juge le monde en Hessed, et la ligne gauche, Elohim, juge le monde en Din. Les suivant viennent la ligne médiane, qui est appelée « ce » comme il est écrit « Il abaisse l’un » [« un » est écrit comme « ce » en hébreu], Hey-Hey. La ligne médiane qui est appelée « ce », abaisse le Hey-Hey, la gauche, et Malkhout, l’abaisse afin que la gauche en elle ne brille que de bas en haut, seulement en VAK. « Et [Il] élève l’autre », Vav-Vav c’est-à-dire il élève la ligne droite qui illumine ZA en Hassadim, afin qu’il brille de haut en bas dans les lumières de GAR.
Quatre morts à SAM 
2) La Mitsva suivante est de condamner à l’épée, de condamner à l’étranglement, de condamner à la lapidation, de condamner au bucher. La sentence à l’épée se réfère à SAM, comme il est écrit « Car Mon Epée a bu à sa soif dans le ciel ; vois elle s’abattra sur Edom » c’est-à-dire SAM, le ministre d’Edom.

3) Dans l’épée du Saint béni soit-Il, Youd de HaVaYaH est la tête de l’épée, Vav de HaVaYaH est le corps de l’épée, Hey-Hey de HaVaYaH sont les deux tranchants de l’épée, qui sont comme il est écrit « Justice, justice tu poursuivras ». Cela veut dire que deux sentences sont décidées : la sentence du tribunal d’en haut et la sentence tribunal d’en bas. De cela nous savons que l’homme ne bouge pas un doigt en bas sans qu’il lui soit permis d’en haut.
Les Mokhin de ZA qui apparaissent dans l’union de la lecture Shéma sont appelés « une épée », et le Sitra Akhra est détruite par elle. La révélation fondamentale des Mokhin est par la connexion de Malkhout dans Bina alors Malkhout reçoit les Kélim de Bina. Sinon ZA et Malkhout n’auraient pas été appropriés pour Mokhin. C’est pourquoi Bina et Malkhout ont la même forme de lettre Hey, puisqu’elles sont les mêmes Mokhin. Ainsi, elles sont sur une forme dans le tranchant de l’épée, mais elles sont considérées comme deux tranchants, comme dans le nom où elles sont deux lettres Hey.
Les mots « Youd de HaVaYaH » est la tête de l’épée » veulent dire que Hokhma, Youd de HaVaYaH, est la tête de tout, donnant les Mokhin au premier Hey, Bina. Cependant, quand les Mokhin sont dans Youd-Hey, ils ne peuvent pas détruire la Sitra Akhra parce que la Sitra Akhra ne s’agrippe à elles mais à Vav-Hey. De ce fait, seul Vav-Hey peut détruire la Sitra Akhra.

Il est écrit que Vav de HaVaYaH est le corps de l’épée. Il en est ainsi parce que Vav de HaVaYaH est la partie principale de l’épée qui détruit la Sitra Akhra. Le Hey-Hey de HaVaYaH sont ses deux tranchants et par leur équivalence de forme, les Mokhin sont révélés. C’est pourquoi un tranchant n’est pas suffisant. Mais, il faut précisément les deux tranchants pour que le tranchant de Bina donne sans réserve au tranchant de Malkhout d’une façon que le Youd, le commencement de tout, donne au premier Hey et le Vav – le corps et la partie principale de l’épée – reçoit d’eux, donne au Hey inférieur et ensuite la fabrication de l’épée est complétée.
Il est écrit « Justice, justice tu poursuivras » Les deux tranchants de l’épée sont appelés « Justice, justice » et ces deux tranchants de l’épée contiennent deux Dinim en un, Din du tribunal d’en haut, Bina, et Din d’un tribunal en bas, Malkhout. C’est pourquoi il est écrit que l’homme ne bouge pas un doigt en bas, par le jugement du tribunal en bas, avant que la permission ne lui soit donnée d’en haut, par un tribunal en haut, Bina, puisque tous les Mokhin dans Malkhout sont reçus de Bina et Malkhout n’a rien d’elle-même.
4) Le fourreau de l’épée, le réceptacle dans lequel l’épée est placée, est le nom ADNI. Là, dans ADNI, il y a les lettres Din, puisqu’il y a les lettres Aleph-Din dans ADNI. Dans la lecture du Shéma, HaVaYaH est l’épée du Saint béni soit-Il. Il est dit de cela « Laisse les hautes louanges de Dieu être dans leur bouche et une épée à deux tranchants dans leur main » Dans « Les justes qui vivent pour toujours » il y a dix-huit bénédictions. Par le juste, Yessod de ZA, le Zivoug de ZA et de Malkhout de Gadlout est fait, et ce sont les dix-huit bénédictions dans la « Prière debout » comme il est écrit « Mon Seigneur, ouvre mes lèvres, que ma bouche dise ta louange »
Yessod ouvre Malkhout qui est appelée ADNI, et dans Yessod l’épée entre dans son fourreau qui est le Zivoug HaVaYaH dans ADNI, qui a été fait par Yessod. « Et la colère du roi se calma » Il en est ainsi parce que les Klipot étaient déjà déracinées par l’union de la lecture du Shéma, et maintenant, pendant la Prière debout, elles n’ont plus de prise, la colère se calme et les deux noms HaVaYADNI se connectent, c’est-à-dire une combinaison de HaVaYaH et ADNI.

5) La Mitsva de la condamnation par étranglement. Dans la marque de ponctuation, Zarka [[image: image1.jpg]


], il y a là une ligne, et un Youd y est attaché, et une ligne, Vav, qui se déploie du Youd. Il capture SAM dans Vav, comme il est écrit « Et ils le transportèrent sur un perche entre deux ». Quel est le perche de ce méchant SAM ? C’est Adam qui est Youd-He-Vav-He, qui fait quarante-cinq en Guématrie et avec les quatre lettres HaVaYaH, c’est quarante-neuf, comme les quarante-neuf lettre dans les six mots de la haute union, Shéma Ysraël, et dans les six mots de l’union inférieure « Bénis soit le nom de la gloire de Son royaume pour toujours et à jamais » qui sont Vav-Vav. C’est le sens de « Et ils le transportèrent sur un perche entre deux », séparé d’eux, sans le Aleph au milieu du Vav, puisqu’il n’y a pas d’union à la Sitra Akhra. Mais plutôt « Et ils le transportèrent sur un perche entre deux » est SAM et sa compagne, le monde des séparés.
6) Le Hey-Hey saisit la corde avec laquelle il étranglera SAM, c’est-à-dire les cinq doigts de main droite et les cinq doigts de la main gauche. Vav est la corde et le Youd est l’étranglement de SAM et du serpent. Le nom HaVaYaH est la mort pour SAM et pour le serpent et la vie pour Israël. C’est pourquoi il est écrit « Vois maintenant que Moi, Je suis Lui, et il n’y a pas de dieu avec Moi ; Je tue » les autres dieux en Mon nom, ceux qui ne croient pas en Moi, « Et Je fais vivre » ceux qui croient en Moi et gardent Mes commandements.
7) Condamner SAM à la lapidation est avec une pierre, qui est Youd, et lui lancer avec cinq doigts, Hey, le bras Vav, et l’épaule, Hey. Et la pensée, qui est le nom explicite, Youd, He-Vav-He lui lance la pierre.
8) Condamner SAM au bucher est par le bois, avec lequel allumer un feu. Heureux est le corps, qui est bois, et dont les organes sont des arbres, pour brûler un feu, qui est une bougie de Mitsva dans chaque organe, pour brûler SAM par la Divinité supérieure Bina, avec le bois, qui est Tifféret et avec tous les arbres qui sont les Sefirot qui sont agrippées à Tifféret.

Il en est ainsi parce que lorsque le feu du supérieur descend sur les arbres de l’offrande, comme il est écrit « Mais l’étranger qui s’approche sera mis à mort » car il brûlera dans le feu. Il est écrit à ce propos « Et le feu sur l’autel sera ainsi garder brulant » Heureux est celui qui s’attache à l’arbre de vie, ZA, avec son corps et avec ses organes, qui est une bougie. Chacune des branches est une bougie de Mitsva, dans ses deux cent quarante huit Mitsvot, qui correspondent aux deux cent quarante huit organes, une bougie de Mitsva pour chaque organe.
9) Lorsque les deux, l’arbre de vie et la bougie de Mitsva, c’est-à-dire ZA et Malkhout, s’accrochent au même homme, les mots « Et il regarda, et vois, le buisson était en feu et le buisson ne se consumait pas » se réalisèrent, se référant à l’homme. Et SAM et le serpent et tous ses assignés, qui sont les épines, s’accrochent au corps de l’homme et brûlent, alors que les branches du buisson ses fruits, et les feuilles ne brûlent pas. C’est ce que le Saint béni soit-Il montra à Moïse.
10) Israël sont du bois sec dans la Torah parce qu’ils s’accrochent au feu d’un profane et pour qu’un miracle soit fait pour eux. Dès que Moïse descendit à eux avec la Torah, l’arbre de vie descendit sur eux pour lui, c’est-à-dire ZA, et la Mitsva, qui est Malkhout – la bougie du Seigneur –s’agrippent à eux et ils vivront, alors que les nations du monde et les idolâtres brûleront dans cette bougie. Il est écrit à ce propos : « Ne crains pas Ô Jacob Mon serviteur...ni consterné Ô Israël... Car Je suis avec toi. »
Lors de leur création, ZON étaient inappropriés pour Mokhin, puisque Malkhout de Tsimtsoum Aleph [Malkhout de la première restriction] est sur eux et elle est inappropriée pour la réception de la lumière. Ainsi, il n’y aurait pas eu la persistance de ZON et de tous les mondes qui se déploient d’eux. De ce fait, pour que le monde soit capable d’exister, l’Emanateur éleva Malkhout à Bina et elle devint un avec Bina. Et ainsi ZON convinrent pour Mokhin. Tout cela est si l’inférieur va dans le droit chemin.

Cependant, si l’inférieur pèche, il y a permission pour la Sitra Akhra d’adhérer à ZON et de révéler Malkhout de Tsimtsoum Aleph qui existe dans les Kélim de ZON. A ce moment, toutes les lumières partent et tant que la Sitra Akhra est attachée à cette Malkhout et suce de ce lieu de manque dans ZON, il n’y a pas d’espoir que ZON puissent recevoir Mokhin pour les donner sans réserve aux mondes.

De ce fait, il n’y a pas d’autre façon de mettre à mort la Sitra Akhra qui adhérait à ZON et alors il est possible pour ZON de redonner vie aux monde. Aussi, ces deux viennent comme un, parce qu’avec la correction de ZON pour déployer la vie, la Sitra Akhra meurt. Quand le nom HaVaYaH est corrigé c’est-à-dire les Mokhin de ZON, la Sitra Akhra qui était agrippée au lieu de leur manque, meurt. 
Cependant pour mettre à mort la Sitra Akhra et déployer la vie à ZON et aux mondes, est impossible avant qu’elle soit mise à mort dans quatre morts : lapidation, buché, meurtre et strangulation. Il en est ainsi parce qu’elle n’est pas complètement annulée avant de passer ces quatre morts. Et en fait pour ramener les Mokhin à la complétude, quatre types de corrections sont requises :

La première correction est de le séparer de l’attachement à Malkhout de Tsimtsoum Aleph puisque que tant que la Sitra Akhra y est attachée, il est impossible de même penser à la correction. C’est est fait en la piégeant, puisque Malkhout est élevée à Bina où Bina reçoit les Dinim de Malkhout. A ce moment, la Sitra Akhra aussi est attirée pour sucer du manque dans Bina et laisse le manque dans Malkhout et la quitte puisque tous les espoirs de la Sitra Akhra sont d’adhérer aux degrés supérieurs. Et quand la Sitra Akhra adhère au manque dans Bina, Malkhout est abaissée de Bina et Bina redevient complète encore, et la Sitra Akhra quitte la prise de Bina. Cette correction est appelée Zarka, puisque Malkhout est Zorkim [jetée] en haut afin d’adhérer à Bina. C’est aussi considéré comme la mort par lapidation parce que Malkhout est appelée une « pierre » et le fait de la jeter vers le haut pour adhérer à Bina sa force tombe sur la tête de la Sitra Akhra, puisque par cela elle quitte Malkhout de Tsimtsoum Aleph sans laquelle il n’y pas la possibilité d’une quelconque correction.

La deuxième correction est qu’après la descente de Malkhout de Bina, la ligne gauche sort en elle et la Sitra Akhra s’accroche à nouveau à cette illumination de la gauche, pour l’attirer de haut en bas. Par cela, elle bloque à nouveau les lumières et la gauche ne peut pas adhérer à la droite. Ainsi, une dispute est faite entre elles et par cela, elle fait pécher l’inférieur comme il est écrit « Ils montèrent jusqu’au ciel, ils descendirent aux profondeurs ».

Pour l’expulser de là, un feu brûlant descend de la ligne gauche de Bina afin que la Sitra Akhra ne puisse pas approcher pour téter de là comme il est écrit « Et l’étranger qui s’approche devra être mis à mort ». Cette correction est appelé « mort par le buché » de la Sitra Akhra. Cependant, ce n’est toujours pas suffisant pour que la gauche s’unisse à la droite et pour que les lumières s’ouvrent. C’est uniquement suffisant pour que la Sitra Akhra ne se sépare et ne tète pas de la gauche parce qu’elle est un feu brûlant.

La troisième correction. Pour ouvrir les lumières, une correction de la ligne médiane est requise – pour diminuer GAR de la gauche. A ce moment la gauche se rend et s’unit à la droite. Et puisque la ligne médiane diminue GAR de la gauche, la Sitra Akhra est tuée puisque toute sa vie vient de l’adhésion à la gauche comme il est écrit « Car Mon épée a bu à sa soif au ciel ». Le Massakh de Hirik qui est l’épée qui diminue GAR de la gauche agit principalement dans le ciel, la ligne médiane et en haut. Mais à la fin « elle descendra sur Edom » c’est-à-dire qu’avec cette épée la Sitra Akhra est tuée puisque sa tétée est détruite.

Cette correction est appelée « mort par meurtre » quand la Sitra Akhra est tuée par une épée par la ligne médiane. Cependant cela ne complète toujours pas l’annulation de la Sitra Akhra, puisque la Sitra Akhra est complètement annulée seulement par l’illumination de Hokhma. Et puisqu’il s’agit du comportement de la ligne médiane, ZA, de déployer seulement Hassadim, il reste toujours quelque pouvoir à la Sitra Akhra, puisqu’elle a toujours un lieu de manque auquel s’accrocher.

La quatrième correction. Pour complètement étrangler la Sitra Akhra, une union de ZA et de Malkhout est requise. Il en est ainsi parce que la révélation de Hokhma est dans Malkhout et le lieu où Hassadim apparaissent est dans ZA. Quand ils s’unissent, ZA et Malkhout deviennent un et les illuminations de Hokhma et Hassadim deviennent aussi une. Et ensuite la Sitra Akhra est complètement étouffée car elle n’a plus d’espace vide ni de manque dans la Kédousha où adhérer. Cette correction est appelée « mort par strangulation » puisque la Sitra Akhra est étranglée par manque de respiration de la Kédousha et elle meurt de ce monde, sauf si les inférieurs rechutent et vont revivre la Sitra Akhra par leurs iniquités.

Ainsi nous avons expliqué les quatre morts – lapidation, buché, meurtre et strangulation – par lesquelles la Sitra Akhra doit passer pour qu’elle disparaisse du monde.

Mais pourquoi est-il dit « Condamner SAM à la lapidation avec une pierre, qui est Youd ? » La lapidation est Youd de HaVaYaH et la pierre est Malkhout, qui est appelée « une pierre ». En jetant la pierre en haut à l’endroit du Youd de HaVaYaH, le Youd de HaVaYaH lapide la Sitra Akhra et quitte la Kedousha.

Malkhout qui s’éleva à Bina dans Youd est aussi appelée Youd, car elle entre dans la lumière de Bina et Ohr [lumière] est devenu Avir [air]. Le Youd de HaVaYaH est AA et AVI, puisque Malkhout s’élève à Bina à Rosh de AA et Bina et TM de Rosh de AA partent, comme résultat, de Rosh de AA dans HGT de AA qui sont appelés « mains ».

Par conséquent, quand Malkhout est abaissée de Bina, et Bina et TM de Rosh AA retournent à Rosh, ils élèvent leur inférieur, HGT de AA, au degré de Rosh de AA et devient HBD de AA. Il est écrit « Lève tes mains au sanctuaire » car par cela les mains portent le Gouf à Rosh et s’il n’y avait pas eu l’ascension de Malkhout à Rosh de AA, HGT de AA n’auraient pas été dignes de la lumière puisqu’ils sont considérés ZA de AA qui est Hitkalélout [mélange] de ZA de Atsilout. Ainsi il est considéré que ces mains jettent la pierre à la tête de la Sitra Akhra et la lapide, puisque la Sitra Akhra est lapidée par les Mokhin qu’ils reçoivent. Il est écrit à ce propos : « Le Nom HaVaYaH est la mort pour SAM et pour un serpent et la vie pour Israël »

Il est aussi écrit, « Et lui jeter sur lui avec cinq doigts, Hey, le bras, Vav, et l’épaule, Hey », il en est ainsi parce que les mains s’élèvent à Rosh de AA, dix Sefirot sont faites dans chaque main, HBD HGT NHYM. Les doigts deviennent HBD, Hey de HaVaYaH, le bras devient HGT, Vav de HaVaYaH, et le biceps qui est connecté à l’épaule devient NHYM, dans lequel il y a Malkhout, Hey de HaVaYaH. Toutes ces dix Sefirot sortirent à cause de l’ascension de Malkhout à Bina de AA et sa descente. C’est pourquoi il est considéré qu’ils jettent la pierre à la tête de la Sitra Akhra et la lapide. C’est pourquoi il est écrit que Hey, Vav, Hey dans la main jettent la pierre.

Aussi, nous savons que les mains de AA devinrent Mokhin pour ZA et il est écrit que la pensée lui jette la pierre qui est le nom explicite Youd-He-Vav-He. Les mains de AA devinrent pensées pour ZA, qui est Mokhin, suggéré dans HaVaYaH rempli avec des Alephs, qui est appelé « le nom explicite » et elles sont celles qui lapident la Sitra Akhra. Cela explique la première correction, la mort par lapidation pour la Sitra Akhra qui vient du Youd de HaVaYaH en raison de l’ascension de Malkhout à Bina de Youd et sa descente de là.

Maintenant, il explique la mort par bucher, qui vient du Hey de HaVaYaH. Il est écrit, « Condamner SAM au bucher est par le bois, avec lequel on allume un feu. Heureux est le corps, qui est bois, et dont les organes sont arbres, pour brûler un feu, qui est une bougie de Mitsva dans chaque organe, pour brûler SAM par la Shékhina [Divinité] supérieure, Bina, avec du bois, qui est Tifféret et avec tous les arbres qui sont les Sefirot qui sont agrippées à Tifféret. » Il en est ainsi parce qu’après que Malkhout soit descendue de Bina de AA, elle descend de Bina dans tous les degrés, et YESHOUT sort dans Bina, c’est-à-dire la ligne gauche, qui est brulante avec tous ses Dinim, qui est un feu brulant, pour séparer la Sitra Akhra afin qu’elle ne déploie pas Hokhma de lui de haut en bas. Son action première est de brûler la Sitra Akhra et c’est fait quand la ligne médiane déploie ces Dinim de sa place.

Il est écrit « Pour brûler SAM par la Shékhina supérieure, Bina » qui est feu brûlant dans sa ligne gauche. « Avec du bois, qui est Tifféret » puisque l’acte de brûler est quand le feu s’accroche à la ligne médiane, Tifféret, et ensuite il brûle la Sitra Akhra. Il en est ainsi parce que le feu du supérieur, le feu de la gauche de Bina, descend sur le bois de l’offrande qui est le lieu de la révélation de ces Dinim. Alors il est écrit, « Mais l’étranger qui s’approche sera mis à mort » ce qui veut dire que la Sitra Akhra, qui s’approche pour sucer de la ligne gauche, brûlera immédiatement et sera mise à mort. Cela explique la deuxième correction, la mort par bucher qui vient du Hey de HaVaYaH, de la ligne gauche de YESHOUT.

Maintenant il explique la mort par meurtre qui vient du Vav de HaVaYaH, la ligne médiane. Il est écrit « Condamner à l’épée se réfère à SAM, comme il est écrit ‘Car Mon épée a bu à sa soif au ciel ; vois elle tombera sur Edom. » Quand la ligne médiane unit la droite et la gauche, elle ne peut les unir qu’en diminuant GAR de la ligne gauche et cette diminution est faite au ciel.

Cependant, à cause de cela, la Sitra Akhra est tuée, puisque toute sa subsistance est de ces GAR de la gauche et c’est considéré comme si la tête de la Sitra Akhra était coupée, puisque GAR sont appelés Rosh. Le Massakh de Hirik supprime GAR de la gauche dans le ciel comme il est écrit « Car Mon épée a bu à sa soif au ciel ». Et par cela la gauche grandit parce qu’elle se connecte aux Hassadim de la droite et brille dans une grande illumination. Cependant, Rosh de la Sitra Akhra est coupée à cause de la diminution de ces GAR comme il est écrit « Vois, elle tombera sur Edom » puisque SAM est le ministre d’Edom.

Il est écrit « Dans l’épée du Saint béni soit-Il, Youd de HaVaYaH est la tête de l’épée, Vav de HaVaYaH est le corps de l’épée, Hey-Hey de HaVaYaH sont les deux tranchants de l’épée. » Youd est la racine de l’épée parce que Youd est la racine de tout, mais le corps de l’épée est Vav, ZA, la ligne médiane, qui agit et diminue GAR de la gauche pour l’unir avec la droite.

Cependant, elle diminue en deux actions par la force du Massakh de Hirik. Tout d’abord, par la force de Malkhout et ensuite par la force de Malkhout qui est adoucie dans Bina. C’est écrit « Les deux tranchants de l’épée » par laquelle elle coupe et diminue GAR de la gauche, qui sont le premier Hey, Malkhout qui est adoucie dans le premier Hey et le Hey inférieur – Malkhout elle-même. 

« Il est écrit ‘Justice, justice tu poursuivras’ Cela veut dire que deux condamnations sont décidées par la force de la diminution la condamnation du tribunal d’en haut, Bina et la condamnation du tribunal en bas, Malkhout. De cela nous savons que l’homme ne bouge pas un doigt en bas jusqu’à ce que la permission lui soit donnée d’en haut. » Cela vaut dire que Malkhout ne diminue pas GAR par sa propre force mais par la force de Bina, puisqu’une fois qu’elle a été adoucie dans Bina, elle ne fait plus rien par sa propre force, parce que son soi est dissimulée.

Il était écrit « Le fourreau de l’épée, le Kli dans lequel l’épée est placée est le nom ADNI. Là dans ADNI, il y a les lettres Din. » Même si nous avons dit que Hey-Hey sont ses deux tranchants, cela ne veut pas dire que c’est dans un Zivoug de HaVaYaH ADNI, mais dans HaVaYaH avant qu’il s’accouple avec ADNI. Il en est ainsi parce qu’alors les Dinim sont en guerre avec la Sitra Akhra et les Dinim dans les deux lettres Hey coupent la tête de Rosh de la Sitra Akhra.

Mais, là, dans ADNI, sont les lettres Din, c’est-à-dire le Din dans Malkhout s’éleva et fut tellement adouci qu’il devint le saint nom ADNI, car ADNI est les lettres Aleph-Din. C’est pourquoi il est considéré qu’il est le fourreau de HaVaYaH, que le Zivoug HaVaYaH ADNI fut après que toutes les guerres furent terminées et l’épée qui est suggérée dans HaVaYaH entre dans son fourreau, puisqu’il n’y a plus de Klipot à combattre.

Il était écrit « dans la lecture du Shéma, HaVaYaH est l’épée du Saint béni soit-Il. » L’union dans la lecture du Shéma est l’épée du Saint béni soit-Il, pour couper la tête de la Sitra Akhra. Il en est ainsi parce qu’il n’y a toujours pas de complète union dans GAR pendant la lecture du Shéma parce qu’il y a toujours des guerres avec la Sitra Akhra, pour couper sa tête avec une épée et l’étrangler avec l’union inférieure dans « Bénis soit le nom de la gloire de Son royaume pour toujours et à jamais ». Cependant, dans l’union de HaVaYaH ADNI dans la prière, toutes les guerres sont déjà finies et l’épée, qui est HaVaYaH – où le Youd est la tête de l’épée, Vav est le corps de l’épée, et les Hey-Hey sont les deux tranchants de l’épée – cette épée entre dans son fourreau qui est le nom ADNI. C’est l’union de HaVaYaH ADNI dans la prière des Dix-huit [bénédictions], quand les bras ne sont plus requis.

C’est pourquoi dans, « Le juste qui vit pour toujours », Yessod de ZA, il y a dix-huit [Het-Youd, Guématrie de « vies »] bénédictions dans le Zivoug de la prière des dix-huit bénédictions, d’après les mots « Mon Seigneur ouvre mes lèvres ». Comme l’épée a deux tranchants, à cause de Din de Bina et Malkhout, ainsi en est-il le Din adouci de ADNI – il y a deux tranchants correspondant à Bina et Malkhout, où mettre les deux tranchants de l’épée. C’est « Mon Seigneur, ouvre mes lèvres », qui est une bouche, « Que ma bouche dise » est la seconde bouche. Et ensuite « la colère du roi se calma » puisque toutes les guerres prirent fin et HaVaYADNI s’unissent. Cela explique la mort par meurtre par l’épée.

Maintenant il explique la mort par strangulation. Il était écrit « Dans la marque de ponctuation, Zarka [[image: image2.jpg]


], il y a ici une ligne, et le Youd y est attaché ». Zarka est Zrika [jet] de Malkhout à Bina dans la mort par lapidation. La ligne médiane, qui unit la droite et la gauche, opère aussi dans ce Zarka, puisque le Massakh de Hirik en lui est aussi de la force de Malkhout de Miftakha [clef], qui est le jet de Malkhout à Bina.

Il écrit, « Un Youd y est attaché ». Le Youd qui entre dans Ohr et devient Avir est attaché à la ligne médiane. La ligne est Vav qui se déploie de Youd, la ligne, qui est Vav, la ligne médiane, s’étendant par la force de ce Youd et diminuant la gauche et ensuite unissant droite et gauche. Il capture SAM dans Vav. Il capture SAM dans Youd qui est attaché à la ligne parce que ce Youd est l’obstacle qui est placé pour la Sitra Akhra et par cet obstacle il capture la Sitra Akhra et ensuite lui amène quatre morts.

Maintenant il explique la question de la strangulation. Il est écrit « Et ils le portèrent sur une perche à deux. » Cela suggère SAM, qui est accroché dans le conseil des espions, et ils transportèrent SAM sur une perche à deux. Quel est la perche à laquelle le méchant SAM est accroché, dont il est écrit, « Et ils le portèrent sur une perche à deux » ? Adam, MA, est Youd-Hey-He-Vav-He, qui est quarante-cinq en Guématrie, suggérant Mokhin de ZA. Les quatre lettres du simple HaVaYaH sans le remplissage suggère Malkhout, et ensemble ils sont quarante-neuf, comme les quarante-neuf lettres qui sont les six mots de l’union supérieure dans la lecture du Shéma – l’union de ZA – et les six mots de l’union inférieure dans « Bénis soit le nom de la gloire de Son royaume pour toujours et à jamais », l’union de Malkhout. Ils sont six, six impliquant HGT NHY de ZA et HGT NHY de Malkhout. C’est le sens de « Et ils le portèrent sur une perche » quand SAM était agrippé aux quarante-neuf lettres dans l’union de ZA et l’union de Malkhout.

« A deux » veut dire les deux lettres Vav de ZA et dans Malkhout, quand ils étaient séparés de ces Mokhin à cause de la prise de SAM, sans Aleph au milieu du Vav. Il en est ainsi parce que Aleph dans le milieu du Vav indique les Mokhin et l’union des six mots dans la lecture du Shéma avec six mots dans « Bénis soit le nom de la gloire de Son royaume pour toujours et à jamais » Comme SAM est accroché à une perche, qui sont les Mokhin de ZA et Malkhout, ces deux lettres et six étaient séparés, car SAM et sa compagne sont du monde des séparés. Partout où il y a leur prise, il y a séparation entre ZA et MAlkhout. Il est donc écrit « à deux », quand ZA et MAlkhout tous deux étaient sans union, en raison de la prise de la Sitra Akhra. Mais Vav avec Aleph indique Mokhin de ZA qui reçoit de Bina, et alors il unit droite et gauche, et fait une union supérieure lors de la lecture du Shema et une union inférieure dans « Bénis soit le nom de la gloire de Son royaume pour toujours et à jamais » et ensuite le Vav est la corde avec laquelle étrangler SAM.

Il est écrit, « Les Hey-Hey saisissent la corde avec laquelle il étranglera SAM, c’est-à-dire les cinq doigts de la main droite et les cinq doigts de la main gauche » Il en est ainsi parce que le Vav unit les deux lettres Hey de HaVaYaH, Bina et Malkhout, afin qu’elles brillent l’une dans l’autre en unissant les deux mains – gauche et droite. A ce moment, deux unions de la lecture du Shéma ont lieu, par lesquelles la Sitra Akhra est étranglée. Quand c’est écrit « Vav est la corde, et le Youd est la strangulation de SAM et du serpent » le Vav est la corde faisant l’étouffement par les deux unions, et la strangulation elle-même est Youd, qui est attaché au Vav de Zarka, puisque sans lui les Mokhin ne seraient pas étendus.

Quand il est écrit « Le nom HaVaYaH est la mort pour SAM et le serpent et la vie pour Israël » cela se réfère aux Mokhin qui s’étendent par les quatre lettres HaVaYaH, et HaVaYaH dans le remplissage des Alephs est la mort pour SAM car par cela toute sa vie stoppe. C’est la vie pour Israël car la vie d’Israël met à mort la Sitra Akhra.

Par deux témoins la chose sera décidée
11) Il est une Mitsva de faire un témoignage au tribunal, afin que son ami ne perde de l’argent parce qu’il n’a pas témoigné, s’il connaît un témoignage pour lui. Aussi, il n’y a pas de témoignage de moins de deux, comme il est écrit « Par le témoignage de deux la chose sera décidée » ; et non décidé par un témoin. C’est pourquoi il est écrit « Qui témoigne de l’homme ? Les murs de sa maison témoignent de lui. Qui plus est, son foyer témoigne pour lui. Les murs de sa maison sont les murs de son cœur, comme il est écrit ‘Puis Hézékiah tourna son visage vers le mur’ c’est-à-dire pria depuis les murs de son cœur ».

12) Son foyer sont ses deux cent quarante huit organes, puisque le corps est appelé « maison ». Un méchant, ses iniquités sont gravées dans ses os. De même, un juste ses mérites sont gravés dans ses os. C’est pourquoi David dit « Tous mes os diront ». Les murs de sa maison qui témoignent de lui sont les os du crâne, qui sont construits sur le cerveau, qui est eau. C’est à propos d’eux que le texte suggère « Il pose les poutres de Ses chambres supérieures dans les eaux » « Pose » [héb : Mékaré] vient du mot Korot [murs].

13) Mais pourquoi les iniquités sont gravées dans les os plus que dans la chair, les tendons ou la peau ? C’est parce que les os sont blancs, et l’écriture noire n’est apparente que dans le blanc. C’est comme la Torah, qui est blanche de l’intérieur – le parchemin – et noir de l’extérieur – l’encre.

Noir et blanc sont obscurité et lumière. Il y a obscurité qui est azur, qui est Malkhout, de qui il était dit « Même l’obscurité n’est pas trop sombre pour toi » et l’azur est noir, femelle du blanc, ZA. Il en est ainsi parce que Malkhout n’a pas de lumière par elle-même sauf ce que ZA place en elle. Qui plus est, le corps est destiné à s’élever sur ses os ; de ce fait les mérites et péchés son gravés dans ses os. S’il est récompensé, le corps s’élèvera sur ses os. S’il n’est pas récompensé, il ne s’élèvera pas et il n’aura pas la résurrection des morts.

14) Et de plus, il y a deux témoins sur l’homme : l’œil voit et l’oreille entend. Le tribunal compte et juge ses iniquités, et le soleil et la lune aussi, témoignent de l’homme, comme il est écrit « Souffle dans la corne à la nouvelle lune, à la pleine lune pour notre jour de fête ». « La nouvelle lune » est le jour quand la lune Malkhout, est couverte. Il en est ainsi parce que lorsque la nouvelle année commence, SAM vient demander le jugement sur ses fils [à elle] – Israël, les fils de Malkhout – devant le Saint béni soit-Il. Il Lui dira qu’il lui apportera des témoins et il amène le soleil avec lui. Il alla pour amener la lune mais elle était couverte, c’est-à-dire s’éleva à ce lieu où il est dit « Où c’est couvert pour toi, n’enquête pas » pour apaiser le Saint béni soit-Il pour ses fils [à elle].

15) « Souffle dans la corne à la nouvelle lune, à la pleine lune pour notre jour de fête » car le lieu où la Shékhina s’éleva, où il fut dit « Où c’est couvert pour toi, n’enquête pas ». Les iniquités, qui sont dissimulées, doivent être condamnées là entre lui et son Faiseur. Et les iniquités pour lesquelles il a péché ouvertement, il est écrit « Celui qui couvre ses transgressions ne réussira pas ». 

Depuis le côté de Kéter, la Shékhina est le monde caché, et un homme devrait connecter ses iniquités à Kéter. Alors vient le temps de Rakhamim et Din est supprimé. Pour cette raison, ses iniquités doivent être connectées à Kéter, pour le laver du témoignage de Malkhout.

Cependant, le méchant n’est pas purifié puisqu’à Rosh Hashannah [la veille du nouvel an], le monde retourne à son commencement et Malkhout retourne à son état premier dans lequel elle était dans le quatrième jour de l’acte de la création, sous la forme de deux grandes lumières, quand ZA et Noukva habillaient Bina – ZA étant la ligne droite de Bina et Malkhout étant la ligne gauche. Aussi, nous savons que l’illumination de la gauche sans la droite est obscurité. De plus, droite sans gauche est VAK sans Mokhin. Ainsi, à ce moment, ZA était endormi, comme si dormant sans Mokhin, et Noukva était dans l’obscurité.

C’est quand SAM vint pour demander le jugement, et on lui dit d’amener deux témoins, ZA et Malkhout. ZA était de ne pas donner de la pluie, c’est-à-dire de ne pas donner sans réserve à Malkhout et la terre, Malkhout était de ne pas donner sa récolte aux inférieurs. Cependant, SAM n’apporta qu’un témoin avec lui, le ciel, ZA qui était endormi et ne donna pas sans réserve à Malkhout. Et comme il alla pour amener Malkhout, afin qu’elle ne donne pas sa récolte aux inférieurs, Malkhout était couverte, c’est-à-dire se diminua de toutes ses neuf inférieures et resta dans le point de Kéter en elle.

Cette diminution fut faite par le souffle du Shofar. Par le son qui sort du Shofar, la force du Massakh de Hirik est éveillé dans ZA, la ligne médiane et par le Massakh de Hirik, il diminue la gauche dans Bina et unit la droite et la gauche de Bina l’une dans l’autre. Puis les Rakhamim s’éveillent dans le monde par cette union de la droite et de la gauche. Et comme la ligne gauche est diminuée, toutes les neuf inférieures quittent Malkhout, dont la construction à ce moment était entièrement de la ligne gauche, et resta au point de Kéter. Il était écrit « Souffle dans la corne à la nouvelle lune » par lequel « A la pleine lune pour notre jour de fête ». Cela veut dire que la lune, Malkhout, est couverte au point de Kéter en elle, par lequel le Din disparait et les Rakhamim dans Din apparaissent.

Quand il est écrit « couverte » c’est parce que quand Rosh Hashanah vient, SAM viendra pour demander le jugement sur ses fils, Israël, qui sont les fils de Malkhout, devant le Saint béni soit-Il. Et Il lui dira d’amener des témoins, puisque ZA n’a pas de Mokhin et ne donne pas sans réserve. Et il amène avec lui le soleil pour indiquer l’obscurité en elle. Il alla pour amener la lune, mais elle était couverte, elle s’éleva à ce lieu où il fut dit « Où s’est couvert pour toi, n’enquête pas » pour apaiser le Saint béni soit-Il pour ses fils. Malkhout fut diminuée de toutes ses Sefirot en elle et resta seulement avec Kéter, de qui il était dit « Où c’est caché pour toi, n’enquête pas » et ensuite Rakhamim sortirent dans le monde.

Il est écrit que les iniquités qui sont dissimulées devraient être jugées là entre lui et son Faiseur. Il en est ainsi parce qu’après que la ligne gauche diminua et Midat ha Rakhamim [qualité de miséricorde] sortit, SAM n’a plus de prise sur Malkhout, et les Dinim de l’homme sont entre lui et son Faiseur, sans la calomnie de SAM. C’est pourquoi le Saint béni soit-Il a pitié de lui.

Mais quand la ligne gauche régnait et les iniquités qu’il péchait étaient ouvertes, les iniquités de l’homme étaient accrochées au monde révélé, Malkhout. Il est écrit à ce propos : « Celui qui couvre ses transgressions ne réussira pas », c’est-à-dire il ne sera pas capable de couvrir les transgressions d’une façon que SAM ne s’accrochera pas à Malkhout. Et la Shékhina du côté de Kéter –quand la Shékhina est dans Kéter en elle – est dans le monde caché parce que Kéter est appelée « Où c’est caché de toi » et SAM n’a pas de prise.

L’homme doit connecter ses iniquités à Kéter. A ce moment vient le temps des Rakhamim et le Din disparaît. Il en est ainsi parce qu’alors il y a union de la droite et la gauche par la ligne médiane, et Rakhamim apparaissent. C’est la raison pour laquelle il doit connecter ses iniquités à Kéter, pour le laver du témoignage de Malkhout. Pour cette raison, le méchant qui couvre ses péchés, le méchant qui a l’intention de connecter ses iniquités à Kéter, pour les laver de son témoignage afin que Malkhout ne soit pas capable de témoigner là sous couvert. Mais le méchant n’est pas lavé ; c’est pourquoi il est dit qu’il ne réussira pas. Mais, après que ZA diminue la gauche – et pour cette raison Malkhout s’élève à Kéter qui resta en elle – Midat ha Rakhamim apparait. 

16) Aussi, le Saint béni soit-Il et Sa Shékhina témoigne toujours d’un homme et pas seulement à Rosh Hashana comme il est écrit « J’ai appelé le ciel et la terre pour témoigner contre toi ce jour ». « Ciel » comme il est écrit « Puis Tu entends au ciel » c’est-à-dire ZA, « Et terre » comme il est écrit « Et la terre est Mon marche pied » c’est-à-dire Malkhout.

Et il y a deux témoignages de plus, le pilier du milieu, ZA et Tsadik [juste], Yessod. Ce sont les lettres Ayin Dalet d’un Shéma, Ayin du mot Shéma [en hébreu] שמע et Dalet du mot « un » [Ekhad אחד ], ceci est un témoignage de ZA.
Il y a les lettre Ayin-Dalet de « Bénis soit le nom de la gloire de Son royaume pour toujours et à jamais » Ayin-Dalet vient du mot « pour toujours » et c’est un témoin [épelé avec Ayin-Dalet] de Yessod de ZA, qui est inclus dans Malkhout.
17) « D’après deux témoins ou trois témoins le mort devra être mis à mort ». C’est SAM, qui est mort depuis sa conception. Il est aussi écrit, « Et ils le portèrent sur un perche entre deux ». Il est écrit, « Il ne devra pas être mis à mort d’après un témoin » afin qu’il n’ait pas une part dans un Dieu.

A Rosh Hashanah, Malkhout est à gauche sans la droite. A ce moment, SAM s’accroche à elle jusqu’au souffle du Shofar, ZA, qui diminue GAR de la ligne gauche en haut dans Bina par les Dinim du Massakh de Hirik, par lesquels Malkhout est diminuée au point de Kéter. Et alors SAM est enlevé de Malkhout. Il y a deux témoins ici pour l’éloignement de SAM de la ligne gauche dans Malkhout.

1. L’obscurité en elle. Quand elle adhéra à la gauche sans la droite, ses lumières gelèrent et elle fut obscurcie. De ce fait SAM ne la quitta pas et suçait d’elle. A cause de lui, elle ne pouvait pas se lier avec ZA, comme il est écrit « Il ne devra pas être mis à mort d’après un témoin ».

2. Après, par le souffle du Shofar, les Dinim du Massakh de Hirik s’éveillèrent dans ZA et diminuèrent GAR dans la gauche avec ses Dinim et les neuf inférieures de Malkhout partirent et elle resta dans Kéter. A ce moment SAM se séparé de Malhkout et elle peut être reconstruite, se connecter à ZA, et s’accoupler avec lui PBP [Panim be Panim (face à face)]. Il en est ainsi parce que maintenant que le Din du Massakh de Hirik a été ajouté au Din de l’obscurité, alors comme il est écrit « Par deux témoins la chose devra être décidée » et SAM se sépara de Malkhout.

Il est écrit, « D’après deux témoins ou trois témoins le mort devra être mis à mort » C’est SAM car il aurait fallu dire : « Le vivant devra être mis à mort ». Pourquoi était-il dit « Le mort » ? C’est pour suggérer SAM qui est mort depuis sa conception, et qui ne peut pas être mis à mort par un témoin, par le Din de l’obscurité mais par deux témoins, qui sont le Din de l’obscurité et le Massakh de Hirik. Il est écrit à ce propos « Et ils le portèrent sur un perche entre deux », dans deux témoins.

Il est écrit, « Il ne devra pas être mis à mort d’après un témoin » c’est-à-dire seulement le Din de l’obscurité, puisqu’il n’aura pas de part dans un Dieu. Il en est ainsi parce que les Dinim de l’obscurité dans Malkhout sont très sacrés, et ils sont le Dalet de Ekhad [un] et ils sont nécessaires pour l’union des lettres Aleph-Het, d’un avec Dalet de Ekhad. C’est pourquoi ils ne sont abaissés pour la guerre avec SAM mais attendent le deuxième témoin, Din du Massakh de Hirik.

Et quand c’est écrit « Ou trois témoins » c’est parce que le Massakh de Hirik contient deux types de Dinim – de Manoula [de la serrure] et de Miftakha [de la clef]. Ainsi, ils sont trois Dinim : ténèbres, Manoula et Miftakha. Par essence, deux témoins sont suffisants – ténèbres et Miftakha – mais tout d’abord Manoula doit sortir et ensuite être dissimulée. C’est pour cela que seulement deux témoins sont comptés même si selon l’ordre des opérations trois témoins sortirent. C’est pourquoi il est écrit « d’après deux témoins ou de trois témoins » pour suggérer que deux sont suffisants, mais il y a trois témoins avant leur témoignage, sa royauté (Malkhout) n’est pas annulée.

18) « Si un témoin injuste s’élève... Et les juges doivent enquêter avec diligence » C’est une Mitsva de demander et d’interroger les témoins avec sept enquêtes avant qu’il ne soit condamné à mort. Sept enquêtes correspondent à ces sept « Les yeux du Seigneur courent et errent dans le monde » c’est-à-dire HGT NHYM.

Tu devras lui faire comme il avait l’intention
19) La Mitsva qui suit est de faire à un témoin prévu comme il est écrit « Tu devras lui faire comme il avait l’intention de faire à son frère » Si deux faux témoins, SAM et le serpent, viennent à témoigner faussement contre Israël, trompant entre Vav et Zayin, entre ZA – HGT NHY – et Malkhout – Zayin – c’est-à-dire qu’ils ont péché et par leur péché ils ont fait que Vav, ZA, s’éloigne de Zayin, Malkhout, qui sont les lettres ZOU [« cela, ces » faite de Zayin et Vav en hébreu]. C’est le sens de « Ces gens [ZOU] que J’ai formés pour Moi-même, qu’ils disent Ma louange » suggérant le peuple qui unit Zayin avec Vav.

20) Vav s’unit avec Zayin seulement pendant la brûlure du levain, la brûlure des Klipot qui s’acrochent entre Vav et Zayin, entre ZA et Malkhout. Et même s’il est permis par la Torah de manger jusqu’à la fin de la sixième, les sages déterminèrent que nous mangions toutes les quatre, nous suspendions toutes les cinq et nous brûlions au début de la sixième. Les sages de la Mishna conclurent par le témoignage des heures du levain, que dans la Torah ils brûlent après six, à la septième heure, sur le témoignage de la vérification du témoignage de celui qui tua l’âme, que sept enquêtes sont aussi requises. C’est tout expliqué dans la Mishna et existe dans SAM et le serpent comme il est écrit « Ils agirent tyranniquement avec eux » les Egyptiens condamnèrent Israël dans chaque chose qu’ils voulaient condamner. C’est le sens de « Tu devras lui faire comme il avait l’intention ».

Grand Sanhédrin et petit Sanhédrin
21) La Mitsva suivante est d’assumer le grand tribunal, Bina, qui –du côté de Hessed – est appelé Elohim, Bina, « le grand tribunal ». Grand est Hessed. Il est grand dans ces Dinim, gauche, et grand dans ses mérites, droite. Quand la gauche de Bina est incluse dans la droite, Hessed, elles sont toutes les deux appelées « grandes » comme il est écrit dans la Mitsva « Tu dois  établir un roi sur toi ». « Etablir » veut dire en haut, dans Bina, « établir » en bas, dans Malkhout. C’est ainsi qu’il doit assumer le grand tribunal du côté de Bina, même s’il assume déjà le petit tribunal du côté de Malkhout. Le petit tribunal est un tribunal de trois, du côté de la Shékhina inférieure, Malkhout. Le grand tribunal est fait de ceux-là : le grand sanhédrin de soixante-douze – soixante-dix Sanhédrin et deux auteurs.

22) Rabbi Shimon dit à Moïse « il y avait soixante-dix dans le grand Sanhédrin et tu étais le plus grand comme il est écrit ‘Tout grand sujet ils te l’amèneront mais toute chose mineure ils la jugeront eux-mêmes’ » Ceux sont le grand Sanhédrin et le petit Sanhédrin de qui il a été dit « La grande chose et la petite chose ». Le grand Sanhédrin est du côté de la Shékhina supérieure, Bina. Le petit Sanhédrin est du côté de la Shékhina inférieure, Malkhout.

23) Moïse est le garçon d’honneur du roi (de ZA). Aaron est le garçon d’honneur de la reine. Et avec eux sont les soixante-douze Sanhédrins – soixante-dix au-dessus desquels il y a Moïse et Aaron, qui sont comme le nombre Hessed, qui est soixante-douze en Guématrie. C’est pourquoi ils sont appelés le « grand Sanhédrin », puisque Hessed est appelé « grand ». Le petit Sanhédrin est du côté gauche, Malkhout qui est construite de la gauche. Il est écrit d’elle « la petite lumière pour la gouvernance de la nuit ».

24) Pour cette raison, Tifféret, qui est appelée « La plus grande lumière pour gouverner le jour » comme il est écrit « Le jour le Seigneur ordonnera Sa grâce ». Et puisqu’il est Hessed [grâce, miséricorde] Il est appelé « La grande lumière ». « La petite lumière pour gouverner la nuit » comme il est écrit « Et la nuit Sa chanson sera avec moi ». C’est la chanson des Lévites, Yessod dans Malkhout, comme il est écrit « Le fils de Yishai [Jessé] vit sur terre » où vit [hébreu : Het-Youd] est Yessod, et la terre est Malkhout. Il établit dix genres de chants dans les Psaumes, et il est un juste dans la gauche, Yessod dans Malkhout, et la gauche, la petite lumière, Shékhina, qui fut prise de la gauche, puisque la Shékhina a été construite de la ligne gauche de Bina dans son premier état. Aussi, elle est toujours de la gauche.
